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Une jolie pensée z.
Quand n vetit plaire dans le monde,

il faut se résoudre à se laisser appren-
dr beaucoup do choses par des gens
qui les ignorent.-

Sinple remarque d'uu consomma
tour gticheux:

Dans les cafés, à mesure que le prix
des boissons augmente... la dimension
les diminue. - -

-A propos, M'ame Pinehard,votre
locataire du scaond est done malade?1

- J'voua crois I le médecin a dit
comme ça qu'il ava=t les branche- atta.
quées, et qua mOme il avait un con-
cert dans la roture du genou.

- C'st comme notre locataire du
-cinquiéme : elle avait du l'eau plein
le corps, et il paait que, si on ne lui
avait pas fait une pension dans le
ventre, elle serait morte a e'Vheure.

Champoireau philanthrope.
Il aperçoit un homme qui vient de

se jeter à l'eau. Il se piécipite à son
secours et essaye de le sauver. L'hom*
mne se débat.

-Laisstz-tuoi, erie-t-il à son sau-
veur.

-Je veux me tuer.
-- Mais poturqus 'i ' .
--J'ai perdu ma femme, je ais pé-

aespéré.
Clampoireau, qui nrag, à1ais côtés

en le soutenant, prend tout à coup un
visage sévèrc:

-Ah ! c'est pour ça I bien ! fiiites,
mon ami Adiuu.

Lafortune rtdla petite Bessre. - La
petite Bessie Lilienthal, agée de 6 ans
qui était devenue orpheline par la
mort d anso pre, fût bientôt la cérie
dle son grand père, Abralham Lefiler,
qui était porteur d'un dizième du billet
de $i5o.ooo de la loterie de l'Etat de la
Louisiane. La semaine dernière, son
oncle Adolphe a.:heta trois dizièmes de
billet de cette même loterie et vis-à-vis
du No 5,îo6 il écrivit le nom de Bes-
sie. Deux dizièmes du prix de S5o.ooo
avaient été gagnés par des gens de Sa-
vannali. M. J. T. T)wver était l'ac
des heureux gagnants etla petite Des-
sie, un autre. - Savanna/e Aces, 2o
juin.

L'autre soir dans une petite ville de
Seine-et-Oise, un infortuné directeur
de théâtre s'est avancé sur la scène au
moment où le rideau se levait, et a
prononcè devant huit spectateurs c'en
paroles mémorables:

-Comme je w'apperçois qu'il n'y
apersonne ce soir, je me vois fuieé dc
Vous renvoyer tous.........

Le petit Georges apprend le violon
depuis six mois. Sa mère, enthousi
asmée de son précoce talent, lui 'ait
jouer un morceau devant quelques in
vités.

L'enfant, qui se prend au sérieux
s'exécute avec force grimaces.

-- reir ! s'écrie la mère, il aura di
son !

-C'est pour cela qu'il fait i'âne
murmure quelquun.

Au Itacine-Club :
-Pardon, monsieur.
-A vos ordres madame.
-Voudriez-vous me dire quel es

celui qui tient en ce moment la tête'
Un rude coureur I

-Parfaitement ; madame. C'es
un ancien caissier.

-'rs bien. On voit, en effet
-qu'il adû s'entraîner longtemps.

blot d'enfant.
Une petite tille, dont la mère vits
nemarier, disait. àl'une de ses petite.

camarads :y
- Tu sais, je vais avoir un papi
tout neuf."

Un navigatenr revient au logis
après cinq ans d'absence.

Il sonne. Son domestique lui ou-
vre une botte à la main.

on n'a jamais revu le navigateur

Hommes débiles at nerveux.

(n vous permet de faire un usage
gratuit de la célèbre ceinture voltaique
du Dr Dycneau suspensions éleetriques
attachés pour le soulagement rapide et l
guérison ipermanente de la dbilitô ner-
vouse, la perte dle la puissance virile e
autres déscrdreas de ce genre. On garanLt
une guérison parfaite. Un ne court aucun
risque. Pamphlet illustré avec pleine
informations, conditions, etc., îdress
franco par la malle sur demande ai l
voltaicî set Co., Maraltail, Mici.

Duranton.-Tues Parisien? LLe prévenu. - Un accidefit, il s'est noyé..
Le domestique.-Je le crois. M. le président. - -Noyé I oti.
Duranton.-Sonie'ux do ta dignité1 Le prévenu. -- Il esttombé dans la Marno7'
Le domestique.-Certes. M. le prévenu. - Oui, vous avez déclare cela'; on a
Duranton.-Eh bien, tu te dois à toi-même de boucler cherché à l'endroit-ddsigné par'vous et on n'a pas trouv-4

tes malles, je veux dire nos malles au plus vite... et de le cheval.
garder la maison pendant que ma femme et moi nous Le prévenu..- Le courant l'aura emporté.
cingleron vers la mer de Glaca. (A part, le regaidînt( du Un gendarme est entendu : Au moment oà nous
coin de l'mil.) Il est profondément impressionné ... Ah I arrivions, mes collègues et moi, dit-il, ce particulier etait
les Mtrlier vont en Corse 1 en train d'avaler un grand verre plein ras borda.

Le prévenu. - Quand mon verre cst plein, je le vide;*scpÈNE HI ILLe gendarme. - Oui, et quand il est vide....
A la gare de Lyon Le prévenu. - Quand il est vide, je le plains.

Daranton, se penchant au guichet. - Pour la mer de Le gendarme. - Alors, 'il se met à nous emberlificoter
Glace, monsieur. une tirade sur la gendarmerie...

L'employé. - Connais pas. Le prévenu. - J'ai seulement dit que l'institution de
Duranton..- La mer de Glice, monsieur, roule bes la gendarmerie n'etait pas faite pour la chose de bouteil -

lames de cri4tal, frangées d'écume, au pied du Mont. les cassées chez un marchand de vins, que ça ne regardeE
Blanc. pas les gendarmes.

L'employé. - Le Mont-B!anc ; alors c'est en Savoie Le gendarme. - C'est une utopie.
que vous allez. Le prévenu (surpris). - Une autre toupie 1 (Rires).

Durantoi, à afemme. - Il parait que nous allons en Quelle toupie 1.
Italie ; je croyais que c'était en Suisse. (A l'employé.) M. k président (au gendari-). .- Enfin, il vous a
Alors, monsieur, voulez-vous m'indiquer la ligne d'Ita- outragés i
lie ? Le gendarme. - Il nous a traités de Pandores, que

L'employé. - IA Savoie n'est pas en italie, c'est un nous l'empoisonnions aveu nos battes; cnli, un tas de
département franp. ii. choses.

Duranton. - Ah i je croyaig, tous les Savoyards sont La marchande de vins est entendute et fait connaître
italiens. (A part.) Je regratte à présent d'avoir fait faire les dégâts causés dans son établisement par.le prévenu
des passeports, iu-quae nous ne pî8sous pas la frontière. et ses camarades.
C'est ennuyeux, les Marlier vont trioinpher, s'ils en re M. le préeident. - Avez-vous au moins été payée de
viennent. votre dîner ,

L'employé. - Yeili deux billets directs pour Genève Le témoin. - J'en suis pour mes seize livres et mon
monsieur. feu et ma peine.

Duranton. - Genève I mais c'est en Suisse, la patrie M. le présilent. - Ehb:en, et la cuisine?
dles noutres. C'est original cela, de paser par la Suisse Le témoin. - Ils avaient apporté leur viande, au
quand on veut aller au Mont Blanc es r e... moins vingt-cinq livres, des meilleurs morceaux: le filet,
Enfin mes passeports vont servir... Et puis ma montre la culotte; ils avaient aussi apporté six pains de quatre
une montre de Genéve justament, qui était garantie trois livres; je n'ai eu qu'à leur faire cuire leur viande. .
ans, et qui s'est dérange au bout de deux ans, onze D. le président (,Lu pr^venu). - D'où venait cette
mois et huit jours, je la rapporterai au fabricant, e pas- viande 1Yous l'aviez volé ?

iset Le prévenu. - Non, monsieur.gan. .M. le président. - Alors, où l'aviez -vous achetée?
SoÈNIE V Le prévenu. - Chez un boucher.

A Camouai:. M. le président. - Quel boucher, où demeure-t.il I
unBlae! Je le croyais Le prévenu. - Je ne me le rappelle pas.Duranton. - Tiens le Mont rap eiseMo asa M. la président. - Allons donc donc 1 vous avez voléplus haut que 9% ; la civilisation rapetisse tout.<A.'s cette viande; vous aggravez votre situation.femme.) Tiens, Mélanie, je suis sûr que le Mont-Blanc te prévenu. - Eh bien, écoutez, mon président, jeferait meilleure figlire an Suisse.fradmmeeurntgu - Shie mvas vous dire la vérité : c'eFt le cheval.

Madame Durantou. - Ah 1 ne m'an parle pas. C'est M. le président. - lm cheval que vous avez loué 1comme ta mer de Glace ; ils n'ont qu'une mer dans tout Le prévenu. - Vrai d'honneur, ça l'était ! le reste,
- ce pays-là, et elle est an crital de roche. Moi qui avais nous l'avons jeté dans la Marne.

emporté de si jos costumes de bain..ut tM. le président. - Et les harnais, qu'en avez-vous
Durauton. - Quand on voyage, il faut toujours a - fait,

tendre à perdre ses illusions. Il nous reste Chamounix ; Le prévenu. -- Les harnais ? Mes camarades et moi
le nom fait très bien. Avec cela nous enfoncerons les nous nous en avons fa des breielles.Mirlier quand même. Tiens I les voilà,.oaDuao vn Lfi«e beelsMalrqu pand nme.ien les voletsebnt do Le tribunal condamne cot bippophage à quatre mois

iL o Ararler apparaissent en effet et semblent très de prison.
LIBgêne.)Tel est le moyen de faire disparaître le corps du délit;Duranton.-Par quel hasard?1 Je vous croyais en espérons que MM. les assassins ne l'emploieront pas
pleine Corse. pour soustraire leurs victimes aux investigations de laMarlior.-ous en sommes revenus... et nous n'avonsjustice,
pas voulu rentrer sans passer par le Mont Blane . u

e Duranton, aviart.-Quels gaillards ! (Haut) Eh bien, -_
et ce fameux Lavendetta %

Marlier. -Chut ! Je l'ai tué de ma propre main.
(Tous pdlissent.) C O UKA.CS.

En Police Correctionnelle

CN CnEVAL VOLÉ ET MANGÉ

Le corps du délit constituant, à la charge du coupa-
ble, la meillcu u de toutes les preuves, il n'y a encore,
pour celui-ci, qt'un vrai imoyen de mettre la justice hors
d'état de fournir cette preuve.

Le sutdit moyen, nons le connaîtrons tout à l'heure.
Colardon, qui l'a employé, est deant la police correc-

tionnelle pour abus de confiance, degâts sur la propriété
d'autrui et outrages ài des g.-ndarmes.

M. le président. - Vou ttiez un assez grand nom -
bre d'individus, douze quatoze, on ne sait pas au juste
le nombre, chez une vieille marchande de vins sur la
route de Bagnolet; vous dîniez joyeusement, si joyeuse-
ment, que vous et votre société étiez ivres, vous particu-
lièrement...

Le prévenu. - Je n'avais pas bu plus que les autres;
seulement, supportant moin. bien la boi.so...

M. le président. - Oui,1 bref, votre gaîté à touse con-
sistait à cesser les plats, les asiettes et les bouteilles.

Le prévenu. - Plles étaient vides.
M. le président. - Je pense bien, tant qu'elles étaient

pleines, il'n'y avait pas de danger. La marchande de
vins, voyant que tout son établisement allait y passer, a
envoyé chercher les gendarmes; vos camarades alors ont
pris la fuite...

Le prévenu. - Moi pas.
M. le président. - Parce que vous ne pouviez pas

vous tenir, et par conséquent vous sauver. Les gen:iar-
mes arrivée, vous les avez outragée.

Le prévenu. - Pour ce qui est de ça, étant en ribot-
te, je ne dirai pas, je ne me rappelle pas très clair.

M. le président - Mai il y 'a à votre charge un fait-
plus grave : vous avez détourné un cheval qui vous avait
été confié avec les harnais par le sieur Mulotier; vous
lui avez dit que vous aviez à déménager votre mère qui
quittait Paris pour aller habiter la banlieu, et que le che-
val était pour être attelé à une tapissière. Bref, èlulotier
qui vous connaissait, vous a loué un cheval tout harna-
ché, et ce cheval vous ne l'avez pas ramené ; qu'en avez-
vous fait?1

Deux fiancés s'unissent à la mairie de Marseille.
Le maire, au moment de prononcer les paroles d'usa-

ge, regarde les actes de naissance :
-Comment ! dit-il au futur, que vois je : " né à

paris ? " Vous n'êtes donc pas né à Marseille?
-Mais non, monsieur le maire.
L'officier publie a un sourire dédaigneux et, froide-

ment, s'adressant à la jeune fille :
-Je vous plains, mademoiselle

Entre négociants amér:cains.
-Et les affaires I
-Peuh ! cou-ci-cou-çi
-Moi, il m'est arrive un petit incident.. Figurez-

vous que des voleurs ont pénétré avec effraction dans
mon magasin, mais, surpris par des agents de polies, ils
se sont sauvés sans rien emporter. Et même, comme
tout est marqué si bon marché, ils sont revenus le lende-
main pour faire des achats

Guib au Lard, en Rollande, admire, dans l'hôtel qu'il
habite, la batterie de cuisine toujours brillant comme de
l'or...

- Ça prouve, lui dit on, que les femmes sont ici d'une
propreté proverbiale...

- Elum I riposte-til, da ne leur donne pet grand
mal 1 on n'y voit jamais d taches, ni un grain de pSus
bière I.1

*.*

Le docteur X... vient de cé ler son cabinet à un
jeune médecin, et pour lui prouver l'importance de sa
clientèle, il lui montre le couteau d'une armoire où il a
eonservé dix mille... lettres de mort ! 1! Et il ajoute
orgueilleusement :

-Avec ça mon, cher collègue, on peut se reposer sur ses
lauriers i! I

Guillaume est triste et il aurait dit à Bismark:
- Pensez vous que mon enterrement, à moi Gaillau-

m(, empereur d'Allemagne, aura l'air roco:o à côté de
l'apothéose de Victor Hugo. Ah 1 si j'avais su, j'aurais
appris le métier de Génie.
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L'Eéneniaet publiesquelques répon-
ses recueillies en Angleterre dans les
examens et publiées dans le Journai
of Educatto*. Elles sont:dues à des
élèves alés 4e treize à d isept aus.
En voios quelques.unes qui nous pa-
raisent typiques.

D. Qu'est ce quele Nil?
. i. Le ii est la seule rivière re-
marquablo au monde. Elle fut décou-
verte par le donteur Livingstone et
" prend sea soures dans Mungo Park."

D, Qu'est-ce que Constantinople ?
R. Constantinople est une des cor-

nes d'or. C'est une forteresse qui pos-
sède une univoasit et est laàrésidence
de Pierra le grand. Son principal édi-
flice est la Sublime-Porte.

D. Qu'est ce que les Boars 1
R. Ce sont lessauvag's du cap.

HISTOIntE

D. Qu'est-ce que les druides I
Rt. U'étaient d'anciens peuple que

ron suppose catholiques roinina.

LITTÉiATURE

D. Quels sont les plus grands écri-
vains du jour 1

R. Lord Beaconsfield, auteur dol'-
"lHistoire be Chypre, " et mirs Brad-
don, dont les ouvrages tels que " l'Oi.-
cle Tom" et l'Antiquaire «' sont rom-
plie de carnages.

On fait des reproches à Cham pol-
reau, qui s'est griF.

-Si vous saviez comme vous.mar-
chez mal quand vous avez bu, vous
vous heurtez aux murs; vous avez
tort do boire tant que ça.

-Je n'ai pas tor t de boire, mon
ami ; j'ai tort de marcher quand j'ai
bu voilà tout.

TENTES DE TOUTES SORTES
74 par 7 3.50, 7J par 10 4.00
Catalogues enivoyôs sur demande.

Aussi

CANOTS D'ECORCE
Depuis 6 pieds il 15 pieds et et-des.

sus chez BIIAZCAU & DEMERS, au
Magasin Indien, 1658 rue Notre-Dame,

a près de la côte St-Lambert.
Spécialit6.- Lacrosse et Pelottes pour

clubs. 41-4i

L'autre soir, chez Mme X...... on.
causait de la valeur des serments en
général, et plus partictilièrement des
serments d'amour.

-Le serment, dit quelqu'un, est
ausi vieux que l'humanité. Ainsi,
dans le paradis terrestre, Eve prêta
serment de fidélité à Adam.

-Et effet, interrompit Mme X...
c'est là ce qu'on appelle le serment.
du jeu de "pomne I... '

Une bien jolie annonce coupée dans
un journal du midi de la France :

LEGIAL, vent et achète les chiens
de toute race, leur coupe la queue, kts
oreilles et les prend en pension !

Grand Chemin d'Aix, 114 bis.
Heureusement que ça ne se passe

pas ainsi dans les établissement uni-
versitaires, où tous ces formalités
sont inconnues avant d être admis
pensionnaires.

Le général X... passe pour le plus
farouche des hommes sur la dicipline
Voici un exemple, entre mille, de sa
rigidité incomparable:

Par une belle nuit d'été, le général
ne pouvait, quoiqu'il an eût envie,

jparvenir à s'enidormîr. Impa'ienté le
"éu6ra1 se lève. ouvre bait.-nftre et

nris au militaire placé en faction à1 la
porte de son hôtel:

-Sentinelle I
- Général 7
-Dans quelle position es-tu I
-comprends pas, mon général.
-Je te demande quelle tst la po-

pition de ton arme en ce moment 1
à -Comprends pas encore.

a -Imbécilel Je veux savoir i tu es
a au port d'arme ou à l'arme au bras.

-- Ah 1 très bien. Je suis à. l'arme
an bras.

M -Comment, animal 1 Je te parle
et tu ne me présentes pas -les armes,
à moi, ton général? Tiu feras, pour
gela'quinze jours de salle de police.

en pu calmé par ect ordre qui l'a
visiblement rafaichi, le général se re-
couche et s'endorn du sommeil du

i juste.


